
La Fédération des industries de Nouvelle-Calédonie organise sa
neuvième édition de la Semaine de l’industrie. Évènement national,
cette semaine met à l’honneur les entreprises de production locale.
L’occasion de faire le point sur ce secteur majeur de l’économie
calédonienne.

Le poids de l’industrie en Nouvelle-Calédonie
L’industrie représente en Nouvelle-Calédonie presque 3 000 entreprises et 14 000
salariés. Si beaucoup font référence au nickel lorsqu’on parle de l’industrie
calédonienne, le secteur de l’industrie manufacturière n’en reste pas moins important
puisqu’il représente une multitude de filières : alimentaire, produits du bâtiment, biens
de consommation, textile, impression / signalétique, numérique, artisanat d’art, etc.
L’énergie représente aussi l’un des 3 grands secteurs industriels avec la production
d’eau, d’électricité, de gaz, ou encore le recyclage des déchets, une filière en plein
essor.

Quelques chiffres…
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Un secteur majeur pour l’emploi
L’industrie est le 1er employeur du territoire du secteur privé. Il compte un large
éventail de métiers à tous niveaux de formation, de l’administratif à la production. Les
savoir-faire sont variés et s’ils ne demandent pas toujours d’être diplômé, ils exigent
parfois une expérience poussée.
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En 15 ans (2005-2019), le PIB a presque doublé en passant de 566 Mds à 1.006
Mds 
Cette croissance soutenue s’est accompagnée d’une forte augmentation des
importations de biens et de services
Le déficit du commerce extérieur entraîne depuis le déséquilibre du compte des
transactions courantes de la balance des paiements

L’entreprise industrielle suit toute la vie de son produit, de la matière première à sa
livraison au client. D’où l’importance de développer les différentes filières de
production existantes et d’en construire de nouvelles.

En 2019 avant la crise sanitaire, dans un contexte morose avec une économie en
décroissance, l’industrie voyait sa production augmenter de 4,6% (Les comptes
économiques rapides de la NC en 2019 - CEROM) 

La consommation locale comme moteur de l’économie
L’industrie a un rôle majeur à jouer dans l’économie d’un pays, et encore plus dans le
contexte insulaire qui caractérise la Nouvelle-Calédonie. La pandémie mondiale nous
l’a bien montré : il devient necessaire de relocaliser au maximum et de produire par
nous-même tout ce que l’on peut. Si cette philosophie devient depuis quelques années
une priorité pour nombre de pays, elle l’est encore plus avec la crise sanitaire. 

L’économie calédonienne souffre d’un énorme déséquilibre macro-économique : le
déficit de ses transactions avec l’extérieur qui impacte la consommation et
l’investissement, donc la croissance calédonienne 

L’économie est à bout de souffle, ce que tous les indicateurs démontrent.
Sans une prise de conscience et des mesures fortes pour réduire le déficit du
commerce extérieur, aucun plan de relance économique ne sera suffisant pour faire
repartir la croissance et la création d’emplois. 

Pénurie de masques, de produits d’hygiène, crise du frêt avec la hausse des prix, les
retards de livraisons et les pénuries de produits dans les rayons … les citoyens
calédoniens ont pu observer dans les magasins ces dysfonctionnements. En Nouvelle-
Calédonie, des filières se sont mises en ordre de marche pour y pallier. La filière textile
s’est structurée pour produire localement des masques normés. Il en a été de même
pour la filière des produits d’hygiène et d’entretien qui faisaient défaut en période de
crise. 
La population a conscience des avantages de produire localement : tracabilité, impact
carbone moindre, soutien à l’emploi, respect des normes européennes et françaises….
autant de bons arguments pour valoriser une démarche « locavore ». 
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 Nous voyons d’ailleurs émerger nombre de campagnes en faveur de la production
locale (campagne 2021 sur le pin calédonien, campagne 2021 sur la pêche
responsable, etc.)

Un bien importé au coût d’achat de 1.000.000 F, augmenté de 300.000 F de
marge et de 22% (286.000 F) de TGC est vendu TTC à 1.586.000 F
La création de richesse apparente est donc de 586.000 F
 En réalité, elle est négative : A cette création de richesse, il faut retirer la perte
de richesse liée à l’importation du bien : 586.000 F – 1.000.000 F = - 414.000 F
En effet, le consommateur aura injecté 1.586.000 F de consommation dans
l’économie calédonienne, or seule 586.000 F resteront et 1.000.000 seront
perdus.

Pourquoi l’importation pèse t-elle négativement sur la valeur ajoutée
(PIB) et la croissance ?

Augmenter les exportations et le nombre de touristes extérieurs
Réduire les importations et gagner en autonomie économique
Fixer les capitaux calédoniens et faire entrer des capitaux extérieurs

Pour réduire le déficit du commerce extérieur et retrouver l’équilibre du compte des
transactions courantes de la balance des paiements, plusieurs leviers peuvent être
actionnés :

L’industrie c’est des entreprises qui innovent et investissent 
Isotechnic en est le parfait exemple. Cette entreprise industrielle a multiplié ses
investissements ces dernières années pour la sécurité de ses salariés avec du materiel
de levage et de manutention. Pour renforcer la qualité de ses produits, Isotechnic a
investi dans un palonnier à ventouse et une machine à injection haute pression
permettant de fabriquer une mousse polyuréthane nouvelle génération composée à
90 d’eau qui suit la norme européenne de 2023. D’autres investissements vont suivre
en 2021 et 2022 pour le développement de nouvelles gammes de produits panneaux
sandwich en lisse et des panneaux de chambres froides.

D
O

SS
IE

R 
D

E 
PR

ES
SE



En parallèle, la société c’est engagé à réduire son impact sur l’environnement en
investissement dans un système de production d’eau chaque solaire, une surtoiture
sur son dock principal lui permettant ainsi de réduire la température ambiante de 10 à
12 °c et en fin d’année 2021 une centrale photovoltaïque pour devenir autonome en
énergie électrique.
Ces évolutions permettent aujourd’hui à la société d’exporter deux containers par an à
destination de la Polynésie française et de Wallis-et-Futuna

L’ambition de la Semaine de l’industrie est justement de montrer aux calédoniens
toute la diversité du secteur industriel sur leur territoire.

La 9e édition de la Semaine de l’industrie
Un des aspects phare de cette semaine de l’industrie reste l’ouverture au grand public
des sites de production. Une vingtaine d’entreprises ouvrent leurs portes cette année
avec près de 60 créneaux de visites proposés. L’objectif de ces rencontres est de
donner de la visibilité aux produits fabriqués ou transformés localement auprès des
calédoniens, faire découvrir les outils de production, les savoir-faire et les différents
métiers.

Ces visites sont accessibles sur inscription en ligne : https://finc.nc/semaineindustrie 

Cette édition de la Semaine de l’industrie sera clôturée par la Foire de Bourail les 13,
14 et 15 août. Les producteurs locaux y tiendront des stands au sein de l’ancien
restaurant de la Foire, mais aussi au sein des différents espaces déployés sur le
champs de foire.
Jeux, exposition, dégustations et vente de produits fabriqués en Calédonie animeront
ces 3 journées.
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https://finc.nc/semaineindustrie
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industrie agroalimentaire 
fabrication de produits du bâtiment 
 produits et équipements de la maison
imprimerie et signalétique
équipements industriels
recyclage

La Fédération des industries de Nouvelle-Calédonie
La Fédération des industries de Nouvelle-Calédonie (FINC) est une organisation
représentative du secteur industrie en Nouvelle-Calédonie qui a pour objet de créer
un environnement favorable au développement de l’industrie en Nouvelle-Calédonie :
transparence, intégrité, responsabilité sociale et environnementale, agilité font partie
de ses valeurs.
Elle est engagée dans la construction et le développement du Territoire et se veut
force de propositions et de discussion avec les élus et la société civile.
La FINC compte aujourd’hui près de 200 adhérents, principalement issus de l’industrie
manufacturière (fabrication / transformation de produits), répartis dans les filières
suivantes :

En tant que corps intermédiaire, représentant du secteur industrie, la FINC est
régulièrement consultée pour avis sur les projets de texte réglementaires (loi du pays,
délibération, arrêtés). Pour établir ses avis, elle travaille en proximité avec les
adhérents au sein des filières concernées, mais aussi avec les syndicats de salariés et
les consommateurs.
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900 emplois ont été perdus en 2020 et probablement tout autant le seront en
2021
Le Ruamm est au bord de la faillite
Les recettes fiscales sont au plus bas 
Les entreprises et les collectivités ont dû lourdement s’endetter 
Le risque de crise sociale est très élevé

En 15 ans (2005-2019), le PIB a presque doublé en passant de 566 Mds à 1.006
Mds 
Cette croissance soutenue s’est accompagnée d’une forte augmentation des
importations de biens et de services
Le déficit du commerce extérieur entraîne depuis le déséquilibre du compte des
transactions courantes de la balance des paiements

En 15 ans, le déficit de la balance commerciale est passé de 45 à 117 Mds (+153%)
par an
A côté, le déficit de la balance des services a augmenté de 11 à 44 Mds (+300%)
Au total, le commerce extérieur a vu son déficit s’envoler de 55 à 161 Mds (+193%)

Malgré l’excédent de la balance des revenus qui se monte à 61 Mds (tiré par les
rémunérations versées par l’État) et celui de la balance des transferts avec la
métropole de 23 Mds
Le compte des transactions courantes est devenu structurellement déficitaire. En
excédent de 25 Mds en 2004, il est depuis en moyenne déficitaire de 89 Mds par
an (108 Mds par an sur la dernière décennie).

 

ANNEXE
Focus sur le fonctionnement des balances commerciales et de paiement 

L’économie calédonienne est en forte récession :

CAUSES STRUCTURELLES

EXPLICATIONS 

BALANCES DU COMMERCE EXTÉRIEUR ET DES TRANSACTIONS COURANTES
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89 Mds de richesses créées quittent chaque année le territoire et ne se
transforment pas en consommation ou en investissements
En 15 ans, la Nouvelle-Calédonie a ainsi perdu 1.338 Mds de capitaux (2.565 Mds à
travers son commerce extérieur), soit l’équivalent de toute la création de richesse
du secteur du nickel, de l’industrie de transformation et de l’agriculture sur la
même période ou l’équivalent d’une année et demi de PIB moyen
Ces pertes ont été compensées par un endettement équivalent du territoire
(ménages, entreprises, banques et collectivités) qui a coûté 112 Mds d’intérêts

L’économie est à bout de souffle, ce que tous les indicateurs démontrent.
Sans une prise de conscience et des mesures fortes pour réduire le déficit du
commerce extérieur, aucun plan de relance économique ne sera suffisant pour
faire repartir la croissance et la création d’emplois. 

Augmenter les exportations et le nombre de touristes extérieurs
Réduire les importations et gagner en autonomie économique
Fixer les capitaux calédoniens et faire entrer des capitaux extérieurs

CONSÉQUENCES 

CONCLUSION 

Pour réduire le déficit du commerce extérieur et retrouver l’équilibre du compte des
transactions courantes de la balance des paiements, plusieurs leviers peuvent être
actionnés :
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